
 Rémy MAHOUDO 

 

Rémy MAHOUDO, vient de nous quitter. 

Il a fait de grandes choses bien qu’il n’eut ni 

instruction ni argent entre les mains quand 

il s’est lancé dans la vie. Il a débuté par le 

pire : la guerre d’Algérie, pendant 24 mois. 

Sa vie familiale comme son métier de 

chauffeur livreur furent propices à la fois au 

développement de son sens des 

responsabilités mais aussi à celui des 

bonnes relations avec autrui. 

C’est là qu’il sortait de l’ordinaire, c’est là qu’il était devenu si utile à ses 

camarades, à ses collègues ou à ses amis. 

Son parcours, dans notre commune et aux alentours, est émaillé de faits 

remarquables qui suscitent l’étonnement autant que l’admiration.  

Pragmatique, économe et très ambitieux dans ses projets pour lesquels il 

savait rassembler, tel était le caractère de Rémy et il était aussi « bon 

faisou » que « bon disou ». 

 

Pour l’avoir côtoyé pendant 18 ans au conseil municipal et bénéficié de son 

engagement pendant 10 ans comme maire, je l’ai vu faire honneur à la 

fonction de Conseiller Municipal, si importante dans une commune. C’est 

ainsi qu’il devint, par exemple, l’artisan de la création de notre caserne de 

pompiers. Cette même caserne dont un collègue maire me disait lors de son 

inauguration qu’elle était « digne d’un chef lieu de canton ».Sauf qu’elle 

nous avait coûté près de  3 fois moins cher, grâce notamment à Rémy et à 

son équipe de volontaires. 

 

Il en fût de même à Saint Quidic où le président de la FNACA qu’il était, 

entreprit, avec ses adhérents, la restauration de la chapelle et de ses 

alentours, allant jusqu’à exhumer une fontaine abandonnée et à la restaurer 

avec le savoir faire des anciens d’Algérie bénévoles. Sa récompense était à 

coup sûr la belle journée du pardon avec sa course de vélos ou sa fête, sa 

messe, sa procession en sous bois où il portait la croix, son apéritif et son 

repas qui rassemblent depuis tant d’années petits et grands, voisins et amis 

éparpillés parfois aux 4 coins de France et qui ne manqueraient cette 

journée pour rien au monde. Mais on n’imagine pas les difficultés à 

surmonter pour atteindre un tel résultat, autant relationnelles, d’ailleurs,  

que matérielles. Très attentif aux autres et rassembleur, Rémy détestait les 

conflits mais parvenait à ne pas renoncer à ce qu’il croyait. 

 



Il savait faire partager ses projets et les porter jusqu’au bout. Ainsi pour la 

rénovation de notre salle des fêtes qui lui tenait beaucoup à cœur. Il fut, 

sans conteste, le principal artisan de ce grand projet de notre commune, 

qu’il fut ou non encore membre du conseil municipal d’ailleurs, preuve par 

là de sa grandeur d’âme. Au sein de la commission dédiée il nous entraina 

vers de nombreuses visites et obtint les aménagements qui, pour lui, 

s’imposaient. Mieux, il sauva de ses mains, le précieux parquet de cette salle 

qui avait connu et connaît encore tant de bals, de fêtes et d’assemblées. Ce 

bâtiment porte sa marque et fera encore longtemps honneur à notre 

commune. 

Le CCAS, dont il était membre à part entière, et la plupart des  associations 

de notre commune ne tariraient pas d’exemples sur ce qu’ils doivent à 

Rémy Mahoudo qui avait toujours plein d’idées en tête pour faire bouger les 

choses, créer de nouvelles occasions de rencontres, de découvertes, ou 

d’animations. Pour faire valoir notre patrimoine comme à  Saint Quidic ou 

pour le fleurissement de la commune qu’il animait avec soin et en donnant 

là encore de sa personne. Le passage à Saint Caradec de La Ronde des 

vallées et le départ de son contre la montre lui doivent aussi beaucoup.  

C’est certain, Rémy restera longtemps dans nos mémoires.La municipalité 

retiendra que toutes ses idées avaient un point commun : grandes et 

réussies dans leur résultat mais très, très économes des deniers publics tant 

il répugnait à demander des subventions. 

 

L’homme que nous pleurons et regrettons, l’ami, le parent, le papa, le mari 

était généreux, soucieux du bien commun et du bonheur d’autrui, actif et 

pieux. Nous exprimons notre reconnaissance et notre profonde gratitude 

pour ce qu’il a fait parmi nous et nous adressons à sa famille et à ses 

proches nos plus sincères condoléances. 

 

 

Rémy est décédé le 10 novembre 2016, il avait 79 ans. 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 


